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des textes étrangers et à l’étranger des textes 
francophones. Les nouvelles voix du théâtre 
résonnent également au Théâtre Ouvert 
(Centre national des dramaturgies contem-
poraines depuis 2011) et à l’EPAT (École 
pratique des auteurs de théâtre). À Lyon, di)é-
rents festivals (Les Européennes, Printemps 
d’Europe, Journées de Lyon des auteurs de 
théâtre) organisent des ateliers d’écriture et 
de traduction, ainsi que des lectures scéniques 
d’auteurs contemporains, avec une forte repré-
sentation du théâtre de langue allemande.
Lancée par la MEO, en partenariat avec 
EURODRAM, la MAV et 4éâdi), l’Europe 
des théâtres est un festival créé en 2013 autour 
de l’actualité de la traduction théâtrale, avec 
une Nuit de la traduction. L’atelier 2021 était 
conduit par la metteuse en scène, drama-
turge et traductrice suisse Katharina Stalder. 
Depuis 2015, TT met en place un atelier 
de traduction annuel pour des traducteurs 
franco-allemands de pièces contemporaines : 
il se tient lors d’un festival (Mousson d’été, 
Primeurs) ou dans un théâtre (Poche/Gve).
Fondé à Arles en 2000, RECIT (Réseau 
Européen des centres internationaux des 
traducteurs littéraires) fédère une douzaine 
de collèges au sein de l’Union européenne, 
et au-delà. Ceux-ci proposent des résidences 
réunissant auteurs et traducteurs. Les centres 
allemands sont situés à Straelen (Tophoven*) 
et Berlin, les centres français à Arles et Saint-
Nazaire. Des ateliers permettent d’y expéri-
menter les pratiques collectives ou collabora-
tives de la traduction, des pratiques courantes 
au théâtre (par ex. pour l’écriture de plateau).
Favoriser la circulation des idées, des 
personnes et des productions, encourager 
les coproductions et créer un réseau de 
coopération, tels sont les objectifs de la 
Convention  Théâtrale  Européenne qu’a 
fondée en 1988  Daniel Benoin*, auquel 
ont succédé Jean-Claude Berutti puis 
Serge Rangoni. La convention rassemble 
aujourd’hui 44  théâtres et associations 
théâtrales de 25  pays qui partagent idées et 
moyens. Ils dessinent une force de propo-
sition à l’échelle de l’Europe. La Déclaration 
de Dresde en  2020 réa$rme, sur fond de 

Covid et de tissu culturel délité, la valeur 
d’un art qui nourrit les facultés d’empathie 
et d’imagination, renforce la cohésion 
sociale, stimule l’esprit critique et privilégie 
le dialogue interculturel.

Hilda Inderwildi

THÉÂTRE FRANÇAIS EN ALLEMAGNE

Alors que les pièces de théâtre germano-
phone n’ont guère suscité d’intérêt en France 
jusqu’au milieu du XXe  siècle, les drama-
turges français ont eu traditionnellement 
moins de di$cultés à s’imposer dans l’espace 
germanophone. Diverses études consacrées 
au XIXe  siècle et aux premières décennies 
du XXe  siècle le confirment, mais il faut 
préciser que la plupart des auteurs français 
célébrés sur les scènes allemandes relèvent 
du théâtre de divertissement, un genre dans 
lequel le théâtre allemand ne compte que 
peu d’auteurs connus. Cette situation n’a pas 
fondamentalement changé après la Seconde 
Guerre mondiale, mais on relève toutefois de 
nouvelles tendances. Le mouvement français 
le plus important qui a alors émergé est sans 
conteste l’existentialisme* qui a vite imposé 
sa marque en République fédérale, tandis 
qu’en RDA il a longtemps été placé sous 
surveillance. Comme l’existentialisme* a été 
davantage perçu comme un e)et de mode que 
comme un courant philosophique, Jean-Paul 
Sartre* et Albert Camus*, Jean Anouilh et 
Jean Giraudoux ont curieusement pro(té du 
fait d’être taxés d’existentialistes pour percer 
dans le milieu du théâtre allemand. Sartre* a 
suscité un intérêt considérable qui a ensuite 
re0ué entre 1950 et 1960, avant de connaître 
une nouvelle renaissance jusqu’au début des 
années 1970. Si l’on considère les années 1947 
à 1975, Sartre* arrive à la treizième place 
des auteurs les plus joués, derrière Molière 
(cinquième rang) et Anouilh (huitième rang). 
Les pièces les plus appréciées furent Huit clos, 
1944, La putain respectueuse, 1946 et Les 
mains sales, 1948. Pendant les années suivantes, 
qu’on a coutume de centrer autour de ce qu’on 
appelle « L’automne allemand » de 1977, ces 
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pièces, ainsi que des textes de Camus* – avant 
tout sa pièce Les justes  – ont été en partie 
victimes de l’(auto)-censure politique des 
théâtres. Des années 1970 aux années 1990, la 
présence de Sartre* sur les scènes allemandes 
a été relativement constante avec une légère 
tendance à la baisse sur l’ensemble de la 
période. À partir de la saison 2001/2002, il a 
disparu de la liste des 50 auteurs les plus joués. 
En comparaison, la présence de Camus* au 
théâtre est bien plus marginale  : entre 1947 
et 1975, il arrive seulement au 61e rang. Après 
les années  1970, l’intérêt pour son théâtre 
en Allemagne s’est beaucoup estompé  ; le 
nombre des représentations est néanmoins 
resté relativement constant jusqu’au milieu 
des années 1990.
Cependant, le «  faux existentialiste  » Jean 
Giraudoux a connu surtout dans l’après-
guerre la faveur du public allemand, même si, 
comparées à Sartre* et Camus*, les mises en 
scène de ses textes ont été moins nombreuses. 
En tout, 17 pièces de Giraudoux ont été repré-
sentées sur les scènes germanophones. Parmi 
les plus connues, citons Amphitryon  38 et 
La folle de Chaillot. Dans les années  1960, 
le nombre des représentations a baissé 
fortement  : on ne compte qu’une à deux 
mises en scène de Giraudoux par saison dans 
les années 1980 et 1990.
Si l’on tient compte de l’intérêt allemand pour 
le théâtre français de divertissement, il n’est 
pas surprenant que ce soit précisément Jean 
Anouilh, l’auteur parisien de boulevard le plus 
important selon Bernard Dort, qui a été le plus 
joué en Allemagne, de l’après-guerre jusque 
dans les années 1970. En 18 ans, 13 131 repré-
sentations de ses pièces ont été données ! En 
revanche, à partir de 1968, l’engouement pour 
son théâtre a subi un 0échissement notoire. 
Comme le suppose Dieter Hadamczik, 
l’euphorie initiale a vraisemblablement suscité 
une attente démesurée bientôt déçue par la 
réalité des textes  ; le public s’en est bientôt 
détourné. Parmi les pièces les plus jouées entre 
1947 et 1972 (gurent Antigone et L’invitation 
au château, suivies de Colombe et de Becket ou 
l’honneur de Dieu. Alors qu’Anouilh occupait 
quand même la 26e  place parmi les auteurs 
les plus joués derrière Sartre* en 1981/82, 

il a complètement disparu de la program-
mation au début du XXIe siècle, au contraire 
de Sartre* et de Camus*. À côté des authen-
tiques et des faux existentialistes, le deuxième 
groupe important de dramaturges français 
présents sur la scène allemande après 1945 est 
issu du mouvement du Nouveau 4éâtre. Le 
représentant le plus éminent de cette tendance 
est Eugène Ionesco* qui a été pendant 
longtemps l’un des auteurs les plus impor-
tants du théâtre allemand contemporain. 
Les statistiques montrent que Ionesco* a 
béné(cié jusqu’au milieu des années  1970 
d’une notoriété relativement constante qui a 
ensuite lentement décliné. Pendant la saison 
2001/2002, Ionesco ne relevait certes plus 
de la catégorie des auteurs à succès sur les 
scènes d’Allemagne fédérale, tout en ayant 
malgré tout une certaine audience. À rebours 
de l’in0uence déclinante de l’existentialisme, 
le théâtre de Samuel Beckett* a pris un essor 
certain sur les scènes allemandes dès les 
années 1970. Dans la mesure où l’auteur a mis 
en scène lui-même ses pièces, notamment au 
Schillertheater de Berlin, il a une place singu-
lière au sein du monde théâtral allemand. 
En attendant Godot est devenu un véritable 
classique en Allemagne  ; plus que les textes 
de Ionesco*, cette pièce fait maintenant 
partie du canon littéraire allemand. La 
dernière bande, Fin de partie et Oh les beaux 
jours sont fréquemment programmés. 
Alors que Beckett* avait disparu pendant la 
saison  1981/82 de la liste des 50  auteurs les 
plus joués, il y (gurait de nouveau en 1989/90 
au 27e rang puis à la 43e place en 2001/2002. 
Le nombre particulièrement élevé de repré-
sentations au seuil des années 1990 s’explique 
sans doute par le contexte de la chute du Mur : 
comme il a été pratiquement impossible de 
monter ses pièces en RDA, les scènes d’Alle-
magne de l’Est avaient visiblement besoin de 
rattraper ce retard. Cependant, il existe un 
écart important entre le nombre des repré-
sentations et le nombre relativement modeste  
de spectateurs.
Les autres auteurs français de la mouvance du 
Nouveau 4éâtre, ont nettement moins retenu 
l’attention des théâtres allemands. Jusqu’en 
1975, on ne compte que dix mises en scène de 
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pièces d’Arthur Adamov, qui pourtant, dans 
les années  1950, était avec Ionesco* l’un des 
représentants les plus éminents du théâtre de 
l’absurde. Par la suite, on trouve une seule mise 
en scène d’une de ses pièces, au cours de la 
saison 1981/82. Par ailleurs, on peut considérer 
l’enthousiasme pour le surréaliste tardif René 
de Obaldia comme un phénomène de mode 
éphémère, bien que treize de ses pièces aient 
été mises en scène entre 1947 et 1975. L’acmé 
de la réception de Jacques Audiberti se situe 
au début des années 1960 ; jusqu’en 1975 Le 
mal court, Quoat-Quoat, La logeuse et L’e2et 
Glapion ont été représentées. Ubu roi d’Alfred 
Jarry a été découvert avec 63 ans de retard, en 
1959, par les scènes allemandes et ce n’est qu’à 
partir de 1970 que les représentations se sont 
succédé à un rythme plus soutenu. On peut 
faire le même constat pour Roger Vitrac 
(1899-1952), un ami d’Anouilh, dont la pièce 
la plus connue Victor ou les enfants au pouvoir 
(gure encore aujourd’hui dans les statistiques 
allemandes des représentations théâtrales. Il 
peut sembler curieux qu’un auteur comme 
Jean Genet* se soit fait une place aussi impor-
tante au sein du système théâtral allemand 
marqué par l’ethos de la bourgeoisie cultivée 
et citadine : la création des Paravents a eu lieu 
en 1961 au Schlossparktheater à Berlin, cinq 
ans avant la représentation française, accom-
pagnée d’un halo de scandale, de Roger Blin 
au théâtre de l’Odéon-Théâtre de France 
dirigé alors par Jean-Louis Barrault. La pièce la 
plus populaire de Genet, dans les années 1970, 
a été Les bonnes ; Haute surveillance, Le balcon 
et Les nègres ont plus rarement été jouées. 
Après 1980, Genet* est encore présent sur les 
scènes allemandes, mais le rythme se ralentit ; 
cependant, comme pour Beckett*, on constate 
une embellie au début des années 1990.
À la différence de Genet*, Jean Cocteau 
(1889-1963), qui apparaît quand même dans 
les statistiques théâtrales allemandes avec un 
total de 18 représentations entre 1945 et 1975, 
a presque complètement disparu des scènes 
allemandes depuis les années 1990. Le nombre 
de représentations de ses pièces a culminé en 
1952/53 et en 1959/60 ainsi qu’après sa mort 
pendant les années 1963-1965.

Les pièces de Paul Claudel ont été repré-
sentées 13 fois en Allemagne entre le milieu des 
années 1950 et le milieu des années 1960. Le 
soulier de satin a été sa pièce la plus appréciée, 
mais aujourd’hui, elle n’est quasiment plus 
jouée. Armand Gatti a eu en Allemagne un 
accueil moindre que ne le laisserait supposer sa 
présence dans les numéros de la revue 3eater 
heute des années  1960. Comme le dit Arno 
Paul, il a été, à l’instar de Fernando Arrabal 
« (gé en idole en toute méconnaissance ». 
Jacques Rosner a attiré l’attention en 1963 
avec sa pièce La vie imaginaire de l’éboueur 
Auguste G., mise en scène à la Schaubühne* 
de Berlin, mais depuis lors, ses pièces ne 
suscitent plus guère d’intérêt et sont rarement 
portées à la scène. Marcel Pagnol, populaire en 
Allemagne dans les années 1950 et 1960, n’a 
presque plus été programmé après 1970 ; Jean 
Tardieu a suscité un engouement de courte 
durée entre 1958 et 1960. Aujourd’hui qu’il a 
presque totalement sombré dans l’oubli.
Alors qu’en France après 1945 l’intérêt pour 
le théâtre de langue allemande ne se limitait 
pas à la dramaturgie contemporaine, mais 
s’étendait au classicisme allemand et à ce qu’on 
appelle la modernité classique, la ferveur que 
suscitaient en Allemagne les auteurs classiques 
français du XVIIe au XIXe siècle a perdu en 
intensité et s’est même transformée en rejet 
avec le temps – surtout par rapport aux pièces 
de deux grands classiques français Pierre 
Corneille et Jean Racine qui ne sont que très 
rarement montées outre Rhin. On attribue 
parfois cet état de fait à l’aversion personnelle 
que Schiller concevait à l’endroit de Racine. 
En revanche, les critiques allemands Georges 
Schlocker et C. Bernd Sucher comme le 
germaniste français Jean-Claude François 
constatent que la mise en scène de Bérénice 
dirigée par Klaus Michael Grüber* à la 
Comédie-Française en 1986 a eu une in0uence 
positive sur la réception de Racine.
Bien que la tragédie française ne jouisse pas 
d’une grande popularité en Allemagne, la 
comédie est très populaire. Cela vaut pour 
Pierre de Marivaux et en particulier sa pièce 
Le jeu de l’amour et du hasard, mais encore 
plus pour Molière qui représente l’exception 
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la plus notable au vu de la réticence allemande 
pour la dramaturgie française classique. Entre 
1947 et 1975, ses pièces (gurent à la cinquième 
place des auteurs les plus fréquemment joués 
(derrière Brecht*). Dans les années  1980, le 
nombre des représentations n’a cessé d’aug-
menter avant de retomber. Pendant la saison 
2001/2002, Molière se retrouve à la dixième 
place. En même temps, on note une plus 
grande diversité de ses comédies montées 
sur les scènes allemandes, mais les créations 
sont moins souvent jouées. Cela indique non 
seulement que l’intérêt des spectateurs est en 
recul, mais aussi une tendance de la part des 
metteurs en scène à privilégier la découverte 
de textes inconnus ou oubliés  : face à une 
pression économique croissante, les théâtres 
doivent attirer plus largement l’attention.
Le théâtre de boulevard suscite aussi l’enthou-
siasme. L’exemple le plus caractéristique 
est celui de Georges Feydeau, qui a occupé 
entre 1947 et 1975 le quatrième rang parmi 
les auteurs de divertissement  ; sa réception 
a atteint son point culminant en 1971/72 
en Allemagne, puis l’intérêt s’est émoussé. 
La grande popularité du théâtre français de 
boulevard se re0ète également dans le grand 
succès de la Fleur de cactus de Pierre Barillet 
et Jean-Pierre Grédy qui a été l’une des pièces 
les plus jouées sur les scènes allemandes entre 
1966 et 1970.
Eugène Labiche est l’exemple même d’un 
auteur français de boulevard qui a profité 
d’un transfert* franco-allemand : sa pièce La 
cagnotte est montée d’abord par Jean-Pierre 
Vincent et Jean Jourdheuil* en 1971 au TNS* 
à Strasbourg ; une reprise a lieu au TEP à Paris. 
Cette production est à la base d’une nouvelle 
version mise en scène par Peter Stein* sur une 
traduction de Botho Strauß, présentée en 
1972 à la Schaubühne* de Berlin – avec Jean 
Jourdheuil comme conseiller artistique. Ce 
n’est pas la seule fois que La Schaubühne* 
a joué un rôle pour redorer le blason d’une 
pièce de divertissement française. En 1995, 
Art, dans la mise en scène de Felix Prader, a 
permis à Yasmina Reza de prétendre à une 
place de premier plan parmi les auteurs 
dramatiques français joués sur les scènes 
allemandes. Pendant la saison 2001/2002, sa 

pièce Trois versions de la vie a connu 26 mises 
en scène et obtenu la première place au hit 
parade des représentations théâtrales  ; elle 
a été représentée 668  fois et applaudie par 
115 657 spectateurs et elle est aujourd’hui une 
pièce française incontournable du théâtre 
allemand. En 2015, Yasmina Reza a écrit la 
pièce Bella Figura spécialement pour 4omas 
Ostermeier* ; la première a eu lieu en mai 2015 
à la Schaubühne* à Berlin. Un autre drama-
turge, Éric-Emmanuel Schmitt (né en 1960), 
alimente les scènes allemandes de pièces 
populaires divertissantes, comme le montre 
son succès de 1996 Variations énigmatiques.
Les auteurs du théâtre public qui émergent 
dans le cadre de la politique de décentrali-
sation, après la guerre (4éâtre allemand en 
France*), restent largement méconnus. Si 
l’on excepte la courte période de notoriété 
d’Armand Gatti dans les années  1960, 
les dramaturges tels que Michel Vinaver, 
Jean-Claude Grumberg, Michel Deutsch, 
Jean-Pierre Wenzel, Jean-Christophe Bailly, 
Philippe Minyana, Enzo Cormann, Didier-
Georges Gabily ou Valère Novarina, et 
même Nathalie Sarraute, Robert Pinget 
ou Marguerite Duras sont peu connus en 
Allemagne. Bernard-Marie Koltès, qui a été 
découvert par Patrice Chéreau*, est la seule 
exception notable. Sa mise en scène de Dans la 
solitude des champs de coton, qu’il a présentée 
en 1987 pendant les Berliner Festwochen, a 
inauguré la percée de Koltès tant en France 
qu’en Allemagne.
On peut aussi citer l’écrivaine Marie N’Diaye, 
qui a vécu pendant plusieurs années à Berlin 
–  venue d’abord dans le cadre du Berliner 
Künstlerprogramm du DAAD*  – (Berlin 
dans la littérature francophone contempo-
raine*), et dont les pièces suscitent depuis 
quelque temps un début de reconnaissance en 
Allemagne. Le désintérêt pour tous ces auteurs 
est dû en partie au fait que les metteurs en 
scène français n’ont pas réussi à s’imposer en 
Allemagne, à l’exception de Patrice Chéreau*, 
Ariane Mnouchkine* et dans une moindre 
mesure Jérôme Savary. Les rares mises en scène 
invitées des représentants les plus importants 
du théâtre public, comme Bernard Sobel*, 
Jean-Pierre Vincent et Jean Jourdheuil*, 
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Daniel Benoin* ou Bruno Bayen ont été 
largement passés sous silence malgré leur 
grande familiarité avec le théâtre allemand.
À l’inverse, le metteur en scène et chorégraphe 
français Laurent Chétouane, qui – suite à un 
diplôme d’ingénieur chimiste, une licence en 
études théâtrales à Paris et une formation de 
metteur en scène à Francfort/M. – travaille 
principalement en Allemagne, est resté 
longtemps complètement inconnu en France. 
Après de nombreuses mises en scène qui ont 
suscité l’intérêt de la part du public et de la 
critique, c’est seulement en 2012 qu’il a pu 
présenter l’un de ses travaux en France en tant 
qu’invité au Festival d’Avignon.

Nicole Colin, Deutsche Dramatik im !anzö-
sischen 3eater nach 1945. Künstlerisches Selbstvers-
tändnis im Kulturtransfer, Bielefeld, 2011  ; Dieter 
Hadamczik, Jochen Schmidt, Werner Schulze-
Reimpell, Was spielten die 3eater, Cologne, 1978 ; 
Marie-Christine Gay, Le théâtre «  de l’absurde  » 
en RFA. Les œuvres d’Adamov, Beckett, Genet et 
Ionesco outre-Rhin, Berlin, Munich, Boston, 2018 ; 
Wilfried Floeck  (dir.), Zeitgenössisches 3eater 
in Deutschland und Frankreich, Tübingen, 1989  ; 
Nikolaus Müller-Schöll, Leonie Otto  (dir.), 
Unterm Blick des Fremden. 3eaterarbeit nach 
Laurent Chétouane, Bielefeld, 2015.

Nicole Colin

THÉÂTRE NATIONAL  
DE STRASBOURG (TNS)

Le 4éâtre national de Strasbourg (TNS) est 
le seul des cinq théâtres nationaux français à 
être situé en dehors de Paris. C’est là qu’après 
1945 la grande majorité des mises en scène 
et reprises françaises de pièces de langue 
allemande ont eu lieu, ce qui s’explique 
certes par la proximité avec l’Allemagne, mais 
surprend toutefois vu l’esprit dans lequel 
le théâtre a été fondé. En e)et, puisque les 
Allemands, pendant l’annexion, pour des 
raisons propagandistes et à des (ns de réédu-
cation culturelle, avaient fait de Strasbourg 
une vraie métropole culturelle allemande, 
l’objectif initial du Centre dramatique de 
l’Est (CDE), basé d’abord à Colmar et, à 
partir de 1952, à Strasbourg, était de ramener 

les Alsaciens vers leur héritage culturel 
français et de renforcer le sentiment d’appar-
tenance nationale.
En 1946, les villes de Colmar, Strasbourg 
et Mulhouse, rejointes en 1947 par Metz, 
fondèrent un syndicat intercommunal pour 
les a)aires culturelles. Jeanne Laurent, sous-
directrice des spectacles et de la musique 
au ministère de l’Éducation nationale à 
l’époque, trouva là un terrain idéal pour 
mettre en œuvre son idée de décentralisation 
culturelle, et encouragea les communes 
à déposer des dossiers pour des projets 
allant dans ce sens. «  Demandez et vous 
recevrez », telle était la devise. Compte tenu 
de cet objectif, il n’est pas surprenant que le 
CDE, conçu comme premier théâtre de la 
«  décentralisation culturelle  », ait adopté 
tout d’abord une position en apparence 
antiallemande dans le développement de 
son répertoire  : entre 1947 et 1958, pas une 
seule pièce écrite par un auteur de langue 
allemande ne fut représentée. À la place, ce 
sont principalement des classiques français 
et des comédies qui (gurèrent au programme 
des premières années. À la (n des années 1950, 
on commença tout de même à mettre en 
scène des pièces de Friedrich Dürrenmatt  : 
d’une part, les pièces d’un auteur issu de la 
Suisse alémanique apparaissaient comme 
un bon compromis entre exigences natio-
nales et particularités régionales et linguis-
tiques  ; d’autre part, Dürrenmatt, contrai-
rement à la plupart de ses collègues, a donné 
à Strasbourg le droit de jouer les premières 
françaises de certaines de ses pièces, manifes-
tement grâce à son amitié de longue date 
avec Hubert Gignoux, directeur du théâtre 
de 1957 à 1971. Hormis ce cas particulier, 
les mises en scène de pièces de dramaturges 
allemands à Strasbourg n’ont lieu qu’en 
dehors du CDE, au sein de la compagnie Les 
Drapiers de Gaston Jung, qui représentait, 
pour ainsi dire, un contre-modèle régional 
au nouveau théâtre. Ainsi, Jung, Alsacien 
qui parlait l’allemand et traducteur (4éâtre 
en traduction*), s’engagea fortement pour 
les jeunes auteurs allemands –  entre autres 
en coopération étroite avec Robert Voisin, 
directeur de la maison d’édition L’Arche*.


